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… EXTRAIT d'une Lettre de VieN- _ 
s NE due ey. Juin 
‚Le arrivé. ici depuis quelques, 

… jours deuk Goúriers de Paris, d'où. 

ál peroft certain à - préfent qpe;le- 

- Comte: Zwouis de Cobenael va reve-, 

pir dans -quelquë tems,, afin: "de 

reprendre les fom&ions du Mini- 

… Mère des Afsises- Etrangêres. La, 
“coneiliation des différehdg, doit ‚néanmoins 
s'avancer, puisque l'on afford, qpe,le Dé- 
cret de-Commifion Impériale, poùr zegler 
‘les dedemnijds dans lEmpire, en conlén 
Woence.du- Traité de Luneville, adéjk 6 
@nvoyé à Ratisbenne.” « ee 
S-EXTRAIT des Nouvelles de Panres 

ze fuge'an TS. Mellldor. C4. Feillet.) 

kT l.perott que le: Güerte. du Por 





ä eft Ginie; & que: VArmée Efpagnole u 
faffi pour: le verminerd da facisfation des 
Aas. Les différents ‘points en: conteftes 
Von, décidés jusqu un Certein dégfé les 
Armes à la main , feront ultérieurement té- 
2Slés per un Traité de Paix. L'Accord. a 
CE Epnt te 6. Juin à Badajoz: On n'en 
Cóbedie- pes encore ‘ja teneur; ‘mais On en 
“ lennonce officielle, quoigû’indirette 
Ma Gezette de Madrid du 16. Juin, 
GORE TR xereie publië tei.” 
» MADmip, r6. Fuin. (27. Prairfal,) —= 
La Gazette de Ig Cour de ce jour nous ap- 
presd, qu’Onguella, uotgúe Fortereffe gel 
s’oppofoig aux opérscions de ta Bivifion, de’ 


it 
droite, s gait rendot aux Armes Efpugnóles. - 


Le Prince de Ja Pafx en transmer Ia Capirula- 
Yon à Sa Majeflé, zicfi qu'une Lettre qú’ste: 
drefée au Génäral en chef Poreigais ley, 
gin, par Iaquelle il Tui andönee , que la Paix 
‘Yient d’étre La gure les deux Paifances. 
Bk voici la tradnitjon. ® — 
T. „MoNsrgurR La GENERAL, jo 
„im Sa Majefé Catholique Agna Bier un Frai- 
3 de Paix avec le Portugal; fe Qbus prévlens 
conféguence , gqub tour meuvement boftile, 
EN da part des Pulfancès belligdrantds doit. 
À uz dans Pintervnlle de da Ratificatipn> Le. 
lef de l'Erat-Majar me prdoienr, PE era, 
„Fenrager avec ordre, de. manière à deufen le. 
smal bo Préjudice Aofble Es út mor ni 
bention ef, que les Troupes. gdfaroent 14 
Vier sachs dla lise Bev plte ne Alde 


%* 


publiées Èh EY D.Es: le ro, Juillet-xôor: 
A OE EE en 
on Corso d'n feptième de la Liberté BATAYEes On 


TIQUES, 


er 





p8s lès Habifans, fons les peinès les plus flob- 
rés, J'ai Potdre Jäplus'pofirif de bendes 
Rj'odferve que Hes Poftes Portugals fe tenfors 
cent ee fe räPProbbenbrd nftpes, °°: \UOvit. 
Liss Je me Pldis nà Ceroire, 5: Hote Beêrt.: 
lanen dtunt le-Chef d'une Näedon-toyate,! Eltù 
eni in Ja main à op gu’ aacuneicontravention 
ze Joit. Gmmifes wt, ien appercevois-par la 
alt des Sibaliërmes, Je Oòùs en donnerai un. 
Prompe dels, me ‘rPÓfant Jur” oorre juflice 
peur les pilmirs foydn- Herfuadl „ gue j'ai tè: 
mlmes fentimens, due je racònnois en Woire 
Exceblencás.: Non Patrouitleso& Eoretreurs Je- 
raplierost fur Js Villages, gaz rt tt 
F'ofbiransame vors mecommasdersz, k vos Trou 
Peso fi siles rencontrent les nOtres, de Jes: re 
arder comme amies,ainfì gue doivent lire 
des Troupes, gut cêfent-de dombatrre, * 
_nÔn Eme du Havre, 1e in, Melfdor 
€ 2, slo), Uil ett fast de ce Port ia 
Buit Prdecdelts pna Hlgtfille compote 
de 45. Batehnx -Cagoanjels ò.. Peniches 
6, Chataupes-Cetoonières, qui ontek 

Ie booheor d'échopper à la Vigilance ‘de 

TEaremb, pôúr fuiseé leur deftination. ” 
BAER AIT des Niuvalles ve LoNDRE's 
arta susqwan 39. Juin, EE 
‚ár Une Ganssigs,Bntraordingire de » Zeur, 
dres, publiéglegp. Juin au foirs.a Vonnéaù. 
ublic Ja Copie: d'une Lertre-du Comtè 
d'Elgin „ Aanbeffadenr du Roi prés la Por 
te, à Mytord Hawkesbury , Secyétaire-d'E- 
tat au enen: des Affaires Esravgèe 
en En volci le contenw ” 

woRtTANroRke le eh Meù-18or. 

PAH Ears et errivg sed bra Meis 
„Pacha avec la uve Que, lè 

Gite fa fraterinfhn s"écoït tie én. mische dè 
Rofette,' ie 8! de be mois, wed 4e mille Hom: 
mes de Troupes Britannigies, eh mime tems 
& de concert.avec un Corps Ottoman ‘de mé- 
me foree fons les-ordres dà Captran : Pacha y- 
& que leg. U a atrequd les Francois à Rabinar. 
niéb ; que Cenm-ci, repoullés dent In: Piece). 
s'étpient. petirês In nuit fur le Caire, en ac 
laiffsat qu'une petite Garnifon Àens les Re-' 
witichemens He Radmienidh';. âpe Ie To.'lé 
Pors s“toit rendúy- & que le Corps combihé 
avoit marché enfuite vers Ie Celire ; ayant faic 
CO: mouvement de concert svec. le Grand - Vi. 
faro: qui Ce rouwolt à Z/- Hanka endreit kred 
À fs miles. 4u Nerd- Out: du Cafreg «Naert 
oarteà Rabarngifp n's polos. onde dos Hams 


mes. MOM TErorsppotrerdt pks: ou’it 

e%& arrivé Aboukir, le 6. Mai, un Renfort 

de 3. mâtie Hummesde Troupes Blitanniguts.””. 
_ CSignl). -— EB OrN. - 


‚‚-Diäns la Séânce. des Chmxnes du 17. 
Win Mr. Tierney, qui, dépuis la retraite. 
presque conftante de Mits: Fox Be Sherldan,- 
remplit an des principaux rôtes à le cêtede 
VOppofition, préfenta un Tablegu de la fi- 
tation’ des Finances: de la Grande - Brétg-: 
gne, pourfervir de bafe à différentes Méto- 
Jations prelattves , qu'il avoir deffein de pré 
fienter à-la: Chambre ‚ ziefiege'id l'awoit fait 
dans les deux Sehons précédentes „afin d'in= 
former la Nation de l'état de fes Bettes é 
de fés Revenus. Aprés plufieurs details, it 
coevint, que le montant des Jwmportations: 
& des’ Exportattons prouvoit, que le Com- 
merce de ce Pays s'étoit accrú:à un dégré 
fans exemple; qu'êlles ne montaient: pas à 
moins de go: Millions. de L. St. par an: 
Hm révanche il obferva, “ que la vouvelle. 
 Taxe fur les Revenas pefoit extrèmement. 
‚, fur les Propriétdires-Fonciers , tandis- 
» que la partie Commergante de la Nation 
„Re payoit nullement dans les Charges 
» publiques une Quote -part proportionnée 
2 À fés moyens;- que la Taxe/ur Jes. Reve- 
5» us avoir monté T'ennée dernière à: une 
s Somme, quf ne paffoit pas 5. Millions „ 
s 590,530, L. Sterling, laquelle devoir fers 
ze, Virà payer une Somme de 56. Miltions , 
se 445:000, L. St. aflignée fur Ta dite Taxe ;- 
» de forte que, (i l'on n°gdoptoit pas quel- 
„que Plan propre à rendte cètre Täxeé plus- 
» produêtive, elle refteroit encofe durant 
plus de onze ans un poids à ta charge du 
Payss que néanmoins, (i-l'òn fe rappel: 
loit, que, dans le cours de l'année der- 
nière, le Négoce Britannigue étoît mon- 
» té à 99. Millions. Sterling 5 Somme, fur 
» laquelle, d'après on calcul moyen é mo- 
diré, it étoit naturèl de conclure qu'il 
‘s, Étoit refté ro: pour - cent de gain aux Com- 
>, mergans ; il en réfultoit, que ceux-ci 
„, 2voient eu un profit net de g+ Mtllions Ster- 
s ling;-que ras pour-centde cette Somme 
2 failoit goo, mille L..Sterling; ce qui, à- 
fou jugement, devoit être la Quote- part 
s à comribuer par le Corps-du Commerce 
s à ta Taxe fur les Revenus, tandis que „ 
„, d'après les Btats fournis, 41 paroiffoit „ 
» que cB Corps ne payoit due la Somme. de 
…, 262 Mitte B. Sterling.” -Quoique Mr, 
Biernay.eût pm généralifer (a réftexion à tous. 
les Boys Comenergans, ok la Claffe en que=: 
Aiour he paye Famtis dans- les Charges pu 
hliques, una portion: tint. Oitapen-éqypivar: 


$. 


2 


_êlle lui patut néanmoias ú grave , 


leste à (és gains, en pfoportion des autrês’ 
claffes de Citoyens iafiaimént moias ailées ,- 
ue,” 
fil'on ne remédioit à une telle indgalité ,. 
& fi lès Comniergens Echappoient en gran- 
de partie au fardeau commun,“il faltoit, 


felon Tub,-aBendódner abfotument- toute la 


Taxe fur les Revenus. — Il aldoit préfénrer- 
le réfultat de fes recherches Financiërés5. 
confignées dans une férie de Réfolátions 
ou Arrêtés, lorsque le Châncelier de VE- 
cigoiet { Me. Addingsòn)-repréfema, qu'il 
w'rvoit pú-être préparé à en difceter la ju 
ftéffes qu'il priofe doc de difiter.Ia ma-- 
tère, d'attant plus que lui-même it svoit 
deTéin de formér, d'après fes propres re-- 
cherches, une férie de pareities Réfolu-- 
tiens: Mr, Tierney y: ayant confeati, Nobs 
jet Fat renvoyé au Lundi, 22: Jüiao. * 
4 Ce jour-1à, le Premier -Minittre rem« 
pit [ôn &tpagement: De ‘mênte que Mr. 
Tierney avoie terming Són Discours,en di- 
fant que- fón: but n'étoit pis de: jetter. la- 
Nation dans le découtágetment, mais fima 
plement de Pinftruire de (es affaires les plus- 
intéreffantes, Mr. dAddington rendit juftice: 
& aux veös &.aux-calculs de l'Hon. Mem-- 
bre,:qu'il avoit:trouvés très - peu différents 
des Gens Le Tableau em eft G clair &.en- 
même tems fi important pour tout Homme 
qui cherchre de linftructteu fur Economie: 
publique, que nous croyons que la plú- 
part de nos Leeurs nous fcauront gré de- 
le leur avoir communiqaé. Voici done 
la férie d'Arrêtés, préfentée per le :Chan-- 
celier de 'Echiquier, * kP tee 
I, QGàe le monrant de la Dette Aubligue con”, 
folidée étoit, le r. Février 1793 » de 2385231,248… 
L. St. „outre des Aanuités viagères à long vu 
à court terme, pour le montaût de 1,373,550: 
Lb. St. ‚-desquelles Sommes il avoit été acheté 
par les Commiffaires pour le rachat de la Det-- 
te Nationaleun montantde10,2}2,100.L. Ster- 
ling ; il avoit été éeeint pour 79,380. L. St. en” 
Annuités-viagères , portées à décharge fur 
leur compte; ce qui avoit réduit ,-à la date 
du Is Février 1793: le montant aîtuel de la- 
Dette puhligue à 227,989,148. L. St. & les An- 
nuites-Vtagdres à-1,293,670. L. Sr., Gu'au mr. 
Février 18ór, il avoit été racheté , par les- 
Commiffsires, des Fonds pour Ja Somme de 
365099,56a. Is, Sterling ;: & il en avoit éé” 
transporté à Teur tompte, à raifon du rachat' 
de Is Täxe des Terres, pout la Somme dè” 
16:083,802. L. Se.” 1 avoit été éreint des An- 
nüirés-Vlagêres poor la Somme de 123,477:’ 
L.‚St. de forte qu'au 1, Féwrier 1861. le mon-' 
tanc aûnel de Ia Derse, qui exifkoic avant Ja 
Guerre Elhaselle date dú zr. Février 1703. Ti 
éroit de 8 herb St. & celni des Aa 
muistd- dlakpres VOIE HE r‚ogbpra. E. Kertingt> 


ef Qúe le montant total des Fònds, eréès 
depuis le 1. Févriert793, (y compris le mon- 
Mur ctéë par des Sommes empruntées durant 
Ja préfente Seflion du Parlement, %'après en 
bir déduir 16,182,094. L, St. rachtiéer par 
les Commiffaires pour le rachat de Ja Deute- 
Nationale) a été au 1. Février 18or. de 
298,317,590, L. St. de laguelte Somme les In- 
téréts du Capital de 7,502,633. br St. font: 
Payables par VEmpereur Germanigats &' les“ 

térêts de celui de 19,708,750. L. St, font peyt- 

les par l'Arlande; & que, depuis le 1. Fé- 
Vrier 1793, il a été accordé des Amnuités- 
atugères au montant de 542:664. L. St; , dont 
979 ke St. Lont payables par Lirdande, & 
230,000. L/. St. par PBmpetreur Germanignt. 

3. Qie le montant total de ta Beets pabti- 
pre confolidte ( yscompris.le- montant eréé par 
€8 Sommes, emprubvées durant Ìa préfente 
Seffion, &- après on avoir déduit 52,281,656. 
L. St. rachetées par tes Commidhires „ainfi gee 
16;023,802, L. St. traneportges à deurcompte à: 
Tete de la Taxe des Tyrres rachetée )&toit, 
au 1. Février 1801. de 484,365;474.- Li. St. de 


laquelle Somme 27,211,383. L. St. Tontpour le - 


Compte de l'Irlande & de l!'Empereus Germa- 
Mues ce qui laiffe bne Dre confolidée à-la 
Charge de Ia Grande Bréragne- de 457: Mil- 
lions 154.091. L. St. y compris 56. Miilions, 

5000. L. St. , dont Jes Intér&ts doivent être 
Selrayés & le Capital racheré par la Taxe fur 

Revenus: Ee-gaele Cepical dek Aanuités- 
&iras à la charge dela Grande-Brdsagne: 
près en avoir déduit ce qui a été breint ) 
étoit-au 1 Février 1901. en Annuités à- court 
tetme & à vie d'environ 540,000. Li. St. &-en 
longues Annuités de 1,c07,000. L. St. 

4. Qie, fous les Chajtires de la Tréfore- 
Ne dé l'Armée, de l'Artillerie, des Barra- 

Ges ‚des Arvances pour la Lifle-Civite, & 

s Reftitutions à faire pour des Services non- 
V@lÉs, mais payés hors du Subûde de 1850, 
Caprès-eR.avoir dédait le: Surplus des moyens 
accordés pour Ja dite sorée) aiofì que:pour 
des Demandes non acquittées „ autant qu'on 
avoit pu les conftater, il refteroit àpourvoir 
2u 5. Janvier 18or. à-uge Somnte montant À- 
F;550.4B6. L. Se. 

Qu'k Vexception des Anticipations der Ia 

tcette de certaines Taxes & des Payements 
frits à cQmpte d'Bmprunts su montant de 

+489,800. L. St. „la Dette non -confolidde en 
Bitets d'Echiquier, à laquelle it n'a pas éé 
pourva du tout, ou pourvu par des Fonds 
qu'on a trouvés infafffans, moutoit au 5. Jan-- 
Vier 1801. à 17, Millions, 590.300. L. St. 

Que la Dette de la Marine, à laquelle il re- 
ftpic à poutvoir, étoit am 5- Jaavier 1®or de 
8,705,886. L..SE,  ° 

‘Et que le montegt total des Demandes-à ac- 
Qqitter „de Ja Dette.de la Marine, &: des Bit- 
lets d'Echiquier, aukquels il n's pas éré pourva 
“U povrvu par des Fonds qu'on a trouvés infu(fli- 
mr Golf an 1. Jinvier 18ör, dk 27,846-672 
rn de laquelle Somme Ma été corivert en- 

ite 63900 496 L. Sitspaw les Suhbfides de la 


vier 1801, uoe Somme de 


preréntd Selon; ee qui hitte vat Sdmme woue- 


corfölidde „ à lagwetle il doit étré poarva dans. 
Ia faite, de 20,936,186. L. Sc. ce qui furpatfe : 
de #2,020,000. le montent +folder-en 1/9g. 

"5. Que la Somme, applicable à le'rédutinn- 
&e Im Dette Natidnale, Etoit am Févsier- 
rod -de 1,497,143- L. St., Kau: 1. Pévriec 

1801: de 4;989,818: L. Sr, - RN 

6. Qde la Charge annuelle, caufée par. Ise 
Bette ptrmanente, étoit au 5 Janvier 1793e 
de to 325,84. y-compris r‚o0o,o0o. L. Sn, ap- 
plicabie à la réduâton dela Dette: 

Gfâe la Charge annuelte , caufée par lerDet- 
té permanente, créée depuisles. Janvier 1793: - 
(à l'exception des Intérêrs payables par l'4r- 
lande, & y compris tes Charges, canféen pac 
VEmprunt de la préfente-Sefion „) eft- de 
10,375,078. L. St, dt laquelle Somme celle de 
D;$50,162. L. St. eft applicable à la rédu&ton- 
de la Dette; & qu'une Charge ultérieure de 
497.735. L. St. par an eft“garantie par le Pir- 
lement, à défaut du poyement de l'Intéréz de: 
certains Emprants, faits par S: Me l'Eampe- 
reur Gérmaniquê. … ze 

7. Que le produit net: des Tuzet permanen- 
tes, qui exaftoient avant la Guerre, droit au 
sc hibwier 1793e de 14.284,000. L. St. Gan 55 
Janvier 1801, de 14,394,539. L. St. , 

Que le produit net des Taxes permanenten, 
impafées depuis le 5. Janvier 1793, éoit au 
5. Janvier 18ö1. de 8,079,076v.L. St 

tdù'en conféqueace le montant total des 
Taxes permanentes érodt au 5: Janvier 1Örs 
de 22,273,6#5. L. St. . og 

8: Que le total de la valeur officielle de tou- 
tes dmportations dans la Grande- Brétagne 
durant l'année quia fioi le 5, Janvier P793, 
éroit de 19,659,358. L. S*., ce qui faifoic, an 
née commune des fix aunées continuës expi-- 
rant au 5í Jeevier 1793, une--& de. 
18,685,390. ‚ St. % ER en At 

Que le total de la valeur officielie-de toutes 
Jmportations, durant l'année qui a fini le 5. 
Janvier 1801, (en fuppofant, que les Impor-- 
tations des Indes-Orientales, dont il n'a pas 
encore été formé de Compte, foient les mét- 
mes que l'annés qui a précédé…) a Eré de 


“29 925,853. L. St. , ce qui fait , année. commu-: 


ne des (ix années continues expirant au 5, Jaa 
251259; L. St. 
Qie le total de Ja valeur officiellé des Pro-: 
dudtons & Manufaliures Britanniqucs; €xpor-- 
tées durant l'année qui fioit le 5: Ftuvier 1793. 
étoit de 18,336,851. L. Sh, Kannde commune” 
des fix anudes précédentes, eXpirant le 5 Jam- 
vier 1793. de 14,771,049v L. Sh oe 
Qae le total de la valenr-offigielle des Pro 
duätons & Manufaëures Britanniques, expor— 
tées durant l'année qui afinile 5. Jinvier 18or 
étoit de 24.411,067. L. St. &-amtde commune” 
des fix années précédentes, qui ont fiai le 8»: 
Janvier 1981, de 29,083,198. Se, 4 
Qrie le total de la vateur cfficielle des Ape, 
chandifes Btrangères exportées de Ia Grande:- 
Brétagne, durant l'année guis fini Je 5: PMne- 
Vier 1793, éroit de 6568 34Ge L. Sh, K aande 
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ee Toke ne en: ehs on bed lot ax sh À 
3 icogadde da. aeleer ael. es Mar- à 1,560,000 ede et 1826 4dpa 
€ iS ertêes de la, Graade- An Ra aen 
Brdsogne, sduraas ver gutn ai le, Se, Jen- flnod ae Renee res ie 
wier Bs „éteit de-27, 1 rard 0 zo Aer: SR vrei) aaf 
aninuisine. dee fix. andes, epieant. les. Jen: ken Hd TE 7 olene TVA 
weier 1801 , de 19,868,043 LH St. ili mek kes Délarsenes se rs an 
“5 qntin omi caie kever danig en- eaP amen: PARE S'olks: 11,51) en ares 
Girortagns oere ent Taunde. tor peut. éee : vr engen den Bé ni rag ans. 
eimée de lam re fmiwante ; Egavoir: - ee Kh „rige, “tout eftimé an De 27 1. : 
Andres dele Drser pukdi A EE wen sd Wax. que darast 5. a Ems 4 en : 
e Bae heey ror sep sd Si Koemtoogninfsides. et re ED an 
ges: d'Almia Se Ns EEE MS ek me & à pps st Mrorrer: Ui 35e 
EN Sorlfonds d' Amore …—. co: Bat ER EE peut AAT drf 
ERS erder ‘5e dinviet Weer Be Bit rd ee Hed OVO;t Pz 
BOK: spièsen;: etoie Es KE Go ie, a ir eins saoat aio, Qi. 
6 deit eylauêséts peys: . Pr act bar edad 2e 
ii bide par Â Wlrlánde …:k. se soins. s. zin date, pg me UE ette #3 í 
Eartes tt, a acquitter de OOH votteerktel ‚2 Wien, NOR igh or wr me ie WODAN 
peter: dans: Vintefvalle … Weens lin Change beer, ak valtsdoet de 
eb be” es: z8os.. au: ; :: aid oaamal ee le Teas Garden eeen 8 
gd réôoe; far, des. arg emtanss ug edgar Betis 8 mie <t EE mert 






Fonds créés par En- zen en Sie ST 
ES: ‘de. dl piéfeme… waist nd si Nd 
Kr Se | 

_ Gi 816; doo: LEL. St. Zele des ö 
„Kachrterde Billets d'Echie . ae) 









nt ee Â.6 5 
5e Be Dn 
kde AOR ee 
a ERA SE orn o: eN 
ramen à lide bende. : à AA : 6 50D,00Pe » 
iederre pt le DOT 29 ek qe 1 
tr Eenpena Mps ene Ener EE 
k en az ae rien Ek Nh, AIS: 
ON ee Ek PN Orminnee 
sd „Hfst en vont une Som, 8 
5e ds db meel eid Nie » d. st. ‚ais. 

















Bra Onore dik 
Goorse d Kortnaneke gs erdee. 
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Tide pgr ARA A et k, 
un Affosthmest cou ke de hive ee k 


Dn NUMERO LY. - 
SUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLTMIQUES, 
te en Î Pan ALEYBE, “le, 10. Jule: Han; 


Aero. Lot fäplbame Heke Libersé Batve,t onen er, 


k DEX ÍT Pune 'Lidive de &D RID du EL. a 
N Cour, Hrs, à Aranjuen.) a teru wed. que. la FIE 1 és 
concinë-à ‘Badajoz, le 8de Ce mois, sane BEjbagneè ‘Ia France, & le Por. 
en gel. ëc. le, Traité fgué par, le. ern Kites. dieen cince de Js, Paix „l' Ambas- 
fadeur Lacie „Bondparte é tat Porsagdis, Mir..de, Àfnro. Lu: 
Baid tion de S.. lige : a: déjà ide TE "on, attend. Impatiernimdne. cetie, 
ouvérnement-Prangois. Les einden, ne lon Lofhengore cons. Ou. legpage 
ment de plufieuts Hellen à ie, rlefapd al gn $'2gí it pon -fedlement de fermer'les 
tarss de ce Royaume tu. Pavillom afng/oi. ijn mais para djentemeire Tes principales Plâ- 
eessantre les mafns-des ‘ropes pangeifes & 


nt MILAN, le 20. Juin. Le de zer sie, ‘én réëonndiirant Úndsperie 
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bl ‘vertu du même Arrêté, doivent en être poullés avec a@ivité ; & cheque hois des 
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dmt que tès Altricntens farent en poffellion de cetze-Ville, vient de pryer cher V'exer- 
ice de cette autorité Éphémère: Wa été condamné à un-exil perpétuc! par le Tribunal- 
d'Appel, fiègeant à Bologne, qui a ordonné par la même Sentence la confiscarion de fes. 
Biens pour indemnifer les Patriotes perftcutés. L'Evêque de Reggio a été aufMì condamné- 
par le même Tribunal À réparer tes pertes, caufées à qaelques Prêtres , qu'on l'accufe 
d'avoir perfécutés, lorsque le Bovonois a été occupé par V'Armée dutrichtenne. 

De BERLIN, le 20, Juin. La Reine eft accouchée hier à Ss. heures du matin d'un 
Fils au Château de Chartottenbourg; & cet Evénemerit heureuk a été annoncé quelques 
heures aprês au Public par one déchâárge de 24. Pièces de canon. Le Brince /lcart de- 
Pruffe, Grand- Oncle du Roi, éft arrivé ces jours-ci en cette Ville de fa Refidence- de 
Rheinsberg. Le Prince-Heéréditaite de Bade-Dourlacha paflé A notre Cour avec: fan 
Fils le Prince Charles de Bade, fe rendant à Pétersbourg , dont le Comte de Neft/- 
rode wient de prendre Cgalentent la route. Lò ecélèbte Veld: Maréchal Prince de 
Repnin eft mort le 24. Mai à Moscou, _ 

ENXTRAIT d'une Lettre de Hamboure du 3. Juillet. 

s‚ Une Eitafertre, qui a paft aujourd'hui par notre Ville, venant de Peétersbourg , nous a 
apporié la Nouvelle, que le 17. Juin il à été figné dans cette Refidence une Convention entre: 
la Rufie & W'Angleterre , par laquelle les Droits de la Neutralitd- Maritime ont été réglés, de: 
la manière qu’ils feront obfervés réciproquement entre les deux Puiffances. Le Danemarc & 
Ja Suède ont été invités &y accéder; &, dès que la première de ces Poilances aura figniflé 
fon acceffion, ila été ftipulé, qu'elle feroit remife en poffeftion de fes Colonies. La dernière: 
eondition fouffrira d'4utane moins de difficulté dens l'exécution, que le Gouvernêment Briran= 
migue avoit fait d'avance conftater légalement Coutes les Pronyiétéé Danoifes, publtques ou 
particulières , au moment de la prife des Ifles, pour les rendre fans aucune atteinte, dès que- 
la Cour de Copenbague fe feroit aricalement arrange avec l’Angleterre: Be déjà, fuivant des: 
Kertres de cette dernière Vlie, les ordres ont été expédiés de Londres pour la rettitution des 
Iles Danoifes en Amdrigue dans le même état où elles Étoient au moment de la Capitutation, —: 
Ce qui regarde l'occupatioù du Pays de Hanover par les Troùpes Prufiennes, femble ne pou- 
voir Ctre ajufté au promtement. Nous avioas appris, il y a quelque tems, que, dans nne: 
Note remife à Mr. de Dohm, le Miniftêre de Hanover avoit infifté, & que, fi la préfence des- 
‚… Troupes Pruffennes dans les Bsats de Brunswick-Luhnebdurg n’°étoit pas indispenfablement 
‚…néceffaire, elles en fuflent retir&es au plutôt: ” Mais a&ueltement l'on &eriet de Berlin » 
‚‚.que cette Évucuation n'aura pas lien avant que la /ugefe de S. M. Prufrenne, guidée par fù 
» juflics, la trouve poffible &. convenabie d'après les vucs ultérieures, que lui préfenteront: 
‚… les vapports généraux.de la Politique en Europe. * 

De BerNe, le 24, Juin. Le nouveau Projet de Conftitution ne ceffe d'être un ober 
jet de plaintes & de mécontentement, quoiqu’il foit certain, qu'il n°y.fera fait aucune” 
modification avant la tenuë de la Diète, L'effervescence fe manifeftant fur-tout dans 
Prgovie, les deux Baraillons d'Infanterie de ligne, qui fe trouvoient encore à Lucerne, 
ont regu ordre d'y marcher, & de contenir les Habitans de Lentzhourg , de Zofingen, Erde’ 
Brick, qui réclament baurement contre la diftraction de leur Pays du Canton de Berne. Les’ 
Péticions, qu'ils avoient fignées à cet effet, ont été renvoyées au Commitré des Loix orga- 
nigues: Mais le Confeit-Légiflarif: a cru devoir montrer particulièrement tout fon re Ten- 
timent à Adminiftration-Provifoire de Berne, qui a ofé protefter contre-la Forme de: 
Gouvernement projettée pour la Suife par la raìfon entre autres, que tout ce qui a éé 
fait jusqu'à préfent n'eft que l'éffet de la Force étrangère, & l'entrée de celle-ci co 
Suiffe le réfultat des injuftices du ci- devant Diredöire. OffFenfé de ce laagege, il a ren* 
voyé la Proteffation de la Régie & la Leure , dontetle étoit accompagnée, an Confeil - Exé-' 
putif , avec invitation de procéder contre la dite Régie d'après les Loix , portées contre les 
Perzurbateursde l'ordre public, La première des Pièces en queftion étoit de la teneur fuivante,- 

s… Par le- Projet de Conflitution, pubtid par la voye de l'imprefion le 29. Mui 13or, Les pré 
eddens Gouvernemens font Aartiellement rltablisen Helvérie; mais, dans ce mime Projet, 16 
Cauton de Berne, notre véritable Parrie, ce Canton que nos Ancdtres de la Ville de Bernt 
ont acquis, S gui leuga étd affurd par des Traités formels, eff menact d'Erre définitivement’ 
partagl @-féparé de Pa Ville de Berne en grande partie: — Péndtres du fentiment de noirs 
gevoir @dirigés par les mEmes principes, gui nous engagèrent dans le tems à nons oppofers 
autand: qe’il éfoit en nons, la vente des Biens & Poflegeans appartegant à la Wille de Bet- 
ne „nousproteftons.maintenánt aa nom de toute la Bhurgsoifie de Berne, gue sous avons l'hont 
zaur Et repréfenter: Nus Protoflons, demant. BiA depant les. Hamraas ; condee. le dla der 


Brement! du -Tarriboirs, des: Drditss Eder Pofefhons gui APPEFIIewdERe legitimne RE AL Vilige 
d Berne ‚A qu'elle q pofédés tranguillemenet & fans aucun brouble pendant des Stdcles ; cum 
ME étant’ fou Territoire: rèconnu:par.les Beats, Jes Confédérés, &. par Zoutes les Puiffances de: 
PRurspes:laifant à Dieu & au tems de lui rendre jüflice fur le Pout , & dans Ja ferme Perfua 
son que la Natton Wancdife elle -mémie reconnoitra, avec be tems, Vinjuflice, que toute Ja 
Gi it, & fe Cârfôn de Berne efrparticulier sarfonfirie de ta part-des- Gosboerrans de la Bräns- 
CE; lesquels ont rd'idepuis renveifts, ” — Donné à Beene, lers. Fai rBok: 
“Les Adntintfttategrs & Comautlkires de la: Ville de Bemé tk, comme Repiêfentang n&nels- 
de la Bourgeoife.. ri 1 6Ssgné) HERMANN, Vre-Prétidene..-; … 

0, ate En leur- nom. "RE. GERBEN, Seciécaire, « 
‚Ba Lettre, qui aecompagnoit Ia Proteflatton ci-deffas, étoit concuêë en-ces termes. .… 
sr CITOYENS L6GISLATEURS, Nous avous l*hondeur de vous remettre Copiu de Ier: 
voteflacion contre le demermbrenend. dw Genton de Berne. Auf longtems. que tous les Kata 
dta, Swifa:fq trouvoiear-confondug:$ Guitks en Pass -canguis, ton devoit plier Gons: le poida 
des circooftances: Mais, dana.ce momeor, od, \'Zuddpendanct de la Suifz eft recoanuë:, & où 
k kégime. Gantonal paroft fe rétablin en grande partien un véricable'Suiffe ne pêut vouloir dé-- 
tacher de la Ville de Berne des Pays entters', qut n'appartiënnent A la Swife que par elle feule :: 
Ut Bernoindu moins ne peut yr conféntif librement fans manquer À fon devoir „ puisqne' c'eft 
Berni fenle, qui a donné à ce Pays le ‘nom de Suifé‚-& qui les « Faic jouïf pendant plufreure- 
Stêcles de fa proteêtion gini que des bienfaits, que lon Gouvernement répandoit fur tous les- 
lats de fa Dominatioh, & qu'elle étoit l'upique fource de tear bie -étre. Le calme, le fing 
frold »&.la'tranquilltté , avec lesduëts certe Proreftartor s°ch'faite, nòps.fontefpérer, Crroya Ney. 
Ae“vous trouverez vóns-mêmes, que nötre pofniòn nous en feifoit un'devoir. Salur oe, ** 


…Nuotque le Corps- Algiflatif att cru devoir eúvoyer ces Pièces au Poivoik -Extounif 


Mmme impliguant.un #rouble de P'ordre public, VAdwiniûratign de. Berne y evoit fi peu- 
pofé la pofibilité d'une telle inzerprátation, qu'elle en avoit adreffé elle- même um: 
doubie à ce dernier Confeil:-Mais on dit de plus, que ces Pièces ont été envoyées aur: 
vOurs de Vienne, de Pétersbourg, & de Berlin, Cependant le Con/vit- Légiflartf, de four 
OTE, ne s’'arrête polut à:'de-pêreilles oppofitions; 8, pout ‘première Eol organigte de: 
Î& nouvelle Confticution, ita déeréré cequi fuit, 7 ee 
‚Les -Matrictpalitës- s'effeniblerönt- Fe ro: ‘Jdillet, pour procéder: ak renbuvellenreit des: 
Bietteues Awerobdionont: Chiqee Manicipalité rommerk „fr eent Cioyéns „u Rieâvúr de 
Biest, Pons tes Citoyens Zletodrigmes font'élig:btee. Les Ele teurs de Detri&: fe téunirong 
bns. davs le Chef-liey de l'Avrondiferment, & feroht préfdés par. be Srarsbalter „lequel cen 
Peadent a’aura pas de voix. Cee Aflemblée nommêra les-Députés pous'la Dièse:da- Canton »: 
beyr Rombte (era,dérerminé:ea raifan de la. populatinn: Mais In D èe.de cheque Cancan ve 
Mura être comporte. de moins de 167 Citoyens, , Tons Citoyen Beladsigug nj desa BEE. 
Eine ible à la place de Dêputé, aïnfi-que fous lès Foón@ijoanaises pu lies. Les $ eur 
ri Fronlidh ment & les Dôputés kla Dideé de Cant p ne-touchefogt,aucnte 'rétributig Bale 
Dis dès patsios de VAdminiftratjon, qui eff IE pls en Coufftance depuis Js vols - 
ton „ce Lont les Finances. On Igait, qu’avant cette épogue les: Suf es ne payoient pres-; 
We point de Texes ni d'Impôts. Le geftion-des affaires publiques-étoit gratuire ou peu” 
Coùreufe ;.& 1'Etat n'avoic point de Dettes. Arcetre épaque les dépenfes fe font mulis 
lées::T\ á’falln éntretenir & BOREN 0 Forces ie hie en 
stibnrions innfimtes jusqu’älors; & d'un autre côté.le Pays téuruing, Ile dens éé 
Mgsliire, que pat-le onver Sydême de Bioance if: apti des pies Det 
pappen mature), que leur perception tegcoptre dâs difficu)pés, &: ge comparant le” 
AME avec le-préfent ératrdes chofes il y.alt;dg mécontenrenment,. Le! ommitzg dre Gpu-- 
Vernamient a réColu en- conféqwence T'employer àVavenir la voye d'Ewteur?ams Allitasre - 
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Cpatre.les, Mûnicipaliëës, qui Te refaferoiënt àl levée des Charges publiques. Dans lez 
Bme tems, le Gonfeit-Brdeutif á publië un Etat des Rècettes & des Dépentes Pgrelad 
cement de la Réyolurion. Durant l'année 1798s.elles fe (ünt-halancées, montint ha 
srydlilfions, 209,06%» Livres „4, Sotis, pi Denters. — Le Canfil; Llgilarifs, beton Coers 
% termaing Ia longue contellation far les Dimes: Il en a dé ceété provilbiement 4’ raed 
Mais en f réfervaat-d'en ‘déterminer. le mode paf une Loi párricutière,, aueas. que.tegs 
Qpriétalres ne puifént-pas- säccorder avec les Rèdevabtes… Cépehdaor* la Dime kar 
encore. perguëtcettt année fur l'äncienspié ‚-foir en nature; föit en:ârgenu:=Cetos, gul 
AP partiennent:à-A’Etats ferondeaffeâdes an payement des Honeraires- atiëdds dĲszE cilóe- 
es &.des In(liousents publics „ais gr barn befóing des: Rtuvsos 


VEXTRAIT des Nouvelles de Parts jusqu'au 15. Mélidor (4. Juillet.) 

„… Le Premier -Conful vient d'autorifer l'érabliffement d'un Bureau de Legiflation étr: 
gère: Ce Bareau, placé fops la direftion du Minittre de la Juflice, eft chargé de 
cueillir, traduire & claffer par ordre toutes les Loix Civiles, Criminelles, Commercia 
‘les, Maritimes, Mi:itaires & de Police, actuellement en vigueur dans les difftrents Pays 
de l'Europe. On n'aura fans doute qu'à fe féliciter de ce travail, fi une meilleure con- 
goiffance des Loix des autres Nations, jointe au fentiment de Indépendance naturelle 
de toutes, infpire aux Frangois un refpe@t d'autant plus grand pour les lnftitutions de 
VEtranger, & tel qu’il.foree l'Europe à honorer également celles de la République. Ces 
dernières, pour autant qu'elles combattent des penchans de [Ilomme naturels & forts, 
ê: qui ne font illicites que par un concours de circon{tances malheureufes, trouvent tou- 
jours beaucoup d‘oppofition € font mal obfervées en France même. Nous voulons par- 
ler fur- tout des Loix, qui défendent aux Emigrés le retour dans leur Patrie 3 Loix qu'on 
élude de-mille manières, aint qu'on le verra de nouveau par une Circulaire adrefféele 1. 
du courant parle Miniftre de la Police aux Préfets des Départemens, & dont voici la teneur.” 

Des Mlemrres, que !a Laine permet pas, CITOYEN PRÉFET, d'admettre fur-le Ter- 
ritoire Frangoiss sy font introduits£® sv introduifent au moyen d'un déguifement; ils fe di- 
fent Employé. à la fuite des Armées, & obtiennent en cette qualitd des Paf:eports ou des Feuil- 
les de route. FiuËeurs axemples de ce genre mont été dénoncés: Il ef néveffaire de prévenir 
bes fuites d'un albus aufi contraire.à la volonté du Gouvernement. A vet effet je vous chargs 
de m'adrefer V' Evas exa des Individus, qui, rentrés depuis la Paix fous le nom d'Employés 
A ta fuite des Armes, fe trouvent dans votre Département: Vous afouterez à cet envoi les 
Paffeports, Feuilles de route & autres Papiers, dont ils étoient portcurs, & vous les foumet- 
zrez à une furveillance jpéciale, jusqu'à ce que je vous aie fait connottre ma décifion. A Va- 
venir, d'après les ordres. gue j'ai donnés aux Préfers des Départemens- Frontières, ceux, qui 
rentrent comme Employés-à la fuite des Armées, /eront obligds de dépofer leurs Papiers, & 
wecevront en change un DPafleport pour le lieu de leur deflination, à la charge, par eux, dE 
te faire wifer par le Sous-Préfer de leur Arrondiffement , dans les trois jours de leur arrivde : 
Lous les mettrez Egalement en furveillance, * 

„ Les playes, que l'Emigration & les Loix, qui en ont été la fuite, ont faites au 
Corps Social, font fanglantes; mais elles ne font pas comparables encore en virulence 
aux déchiremens, que loi ont caufés, depuis la Révolution, les perfécutions & fciffions 
Religieufes. Silerepos, f le falut de la République, peuvent exiger qu'on continuê 
A [évir contre le plus grand gombre des Eimigrés, ces mêmes intérêts demandent impé- 
rieufement, qu'on réunitfe & appaife tous les efprits en matière de Foi & de Culte, On 
atTare, que c'eft objet des Négociations aftuelles entre le Gouvernement Frangois & Ia 
Cour de Rome: C'eft aufli celui, pour tequel on annonce, que, pendant le féjour d'un 
Cardinal député du St. Siège, il vient d'être affemblé à París un Concile National. Cette 
Aflemb!ge eft compofée de 45. Evêques & d'’environ Bo. D$purés Eccléfiaftigues du fe- 
cond ordre, venus ici de toutes les parties de la France: Elle a été ouverte Dimanche 
dernier, 9. de ce mois, dans l'Egtlife de IVorre- Dame, par le Citoyen Grégoire, Evé- 
que de Blois, qui l'a diet “ principalement réunie pour rétablir la Paix & l’harmo- 
„‚ nie dans l'Eglife Gallicane, * . 

„ Ce qui, après les affaires de l'intérieur, intérefle le plus en ce moment, ce font les 
mouvemens & préparatifs, qui fe font dens nos Ports & fur nos Côtes le long de l'Océan. 
On remarque le bonheur, avec lequel la Flottille du Marre, qve commande le Lieute- 
nant de Vaiffezu Cordouan, vient de fortir de ce Port, bloqué depuis trois ans par les 
Anglois. On ne doute pas, que cet Armement ne foit fuivi inceTamment par d'autres; 
on fe perfuade du moins, que c'eft pour cet effet qu'on a fait partir récemment d'ici un 
Convoi confidérable d'Argent, defting pour les Ports de mer. D'ailleurs les meilleures 
Brigades de "Armée de terre fe rendent fur les Côtes: Celte furnommée Invincible eft 
arrivée à Dunkerque; la Terrible, à laquelle appartenoït le Premier-Grenadier de la Répu- 
bliqve fa Twur d° Auvergne, & qui porte le coeur de ce Goerrier fuspendu dans une Boëte 
d'or A fon Drapeau, fe trouve à Boutngne; la Brigade du Général Bouder, à la tête de Ise 
quelle te Genéral Desaix fut tué à Marengo, marcha, il Y 2 cinq jours, d'icl pour Rouën.”' 








4 LE YDE, au Bureau des NouvELLEs PoLITIQUES, 
var ABRAHAM BuuUSSÉ, le Yeyge. 





